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Ceci est le copié-collé de l’analyse du site La Horde sur les extrêmes droites parmi les GJ. 

 

 

 

 

Un point de vue antifasciste sur les Gilets Jaunes 

19 décembre 2018   Imprimer ce billet  

Alors que le mouvement des Gilets jaunes commence à se structurer et, du fait des miettes 

jetées aux pigeons par le chef de lô£tat, est un peu ¨ la crois®e des chemins (continuera ou pas 

?), il nous a sembl® int®ressant de proposer notre point de vue, dont on esp¯re quôil 

contribuera ¨ alimenter les discussions sur la n®cessaire vigilance ¨ lô®gard des nouvelles 

strat®gies nationalistes partis ¨ lôassaut des mouvements sociaux.  

Sôinqui®ter de la pr®sence de lôextr°me droite dans le mouvement des gilets jaunes entra´ne 

inévitablement un certain nombre de critiques : ce serait une façon de dénigrer un mouvement 

populaire, voire le reflet dôun m®pris de classe qui voudrait que les gilets jaunes soient forc®ment 

des racistes prêts à suivre le premier facho venu. Il est donc nécessaire de rappeler que nous, 

antifascistes anticapitalistes, sommes capables de faire la part des choses, et de proposer, comme 

nôimporte qui, des analyses de ce mouvement sous un angle particulier, celui de la lutte contre 

lôextr°me droite, sans quôelles soient simplistes, r®ductrices ou moralisatrices. 

Si nous pensons quôil est plus que n®cessaire de rappeler le r¹le nuisible de lôextr°me droite dans un 

mouvement de ce type, côest parce que justement nous pensons que tout nôest pas jou®. Pour 

construire quelque chose au-delà de la colère, les gilets jaunes vont devoir se rassembler autour 

dôun certain nombre de valeurs : et côest l¨ que non seulement nous ne croyons plus au mariage de 

la carpe et du lapin, mais que la question de la p®n®tration des id®es dôextr°me droite est cruciale. 

Car il est malheureusement ¨ craindre quôune col¯re l®gitime qui ne sôaffirmerait pas dans la 

d®fense dôune soci®t® ®galitaire et ouverte, d®bouche finalement sur un durcissement du r®gime et 

de ses institutions, avec en prime un détournement du ressentiment populaire en direction des 

populations les plus fragiles, migrant.es en tête. 

Un mouvement relativement inédit 

Sur ce point, tout le monde sôaccorde : les gilets jaunes forment un mouvement assez in®dit dans sa 

structuration, son fonctionnement et ses pratiques, qui rompt avec toute forme dôorganisation, et ne 

rentrent donc pas dans les grilles de lectures classiques des mouvements politiques. Spontanés, 

r®fractaires ¨ toute forme dôorganisation traditionnelles (syndicat, association, parti politique) les 

gilets jaunes adoptent des modes dôapparition et dôexpression qui ne sont pas traditionnels : 

communication uniquement via Facebook, absence de d®p¹t de manif et dôobjectif hormis occuper 

un lieu, un espace. Ces « nouveautés » du mouvement sont cependant relatives, car les mouvements 

lycéens les ont adoptés depuis plusieurs années déjà. 
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Mais il faut reconnaitre, et côest d®j¨ l¨ leur premi¯re victoire, que les gilets jaunes ont mis ¨ 

lôamende les ç champions » du marketing politique de la République en Marche, en les battant sur 

leur propre terrain, celui de la communication numérique, et ce sans faire appel à toutes les 

techniques de comô appliqu®es par les grandes entreprises ou les jeunes loups de LREM. 

Sous les gilets, deux visions du mondeé 

L¨ encore, nôimporte qui peut constater que le mouvement est très hétérogène : entre les gens 

mobilisés sur les ronds-points, les multiples porte-parole souvent décriés, celles et ceux qui se 

mobilisent sur Paris pour aller sur les Champs-Élysées, les multiples groupes constitués sur les 

r®seaux sociaux, on peine ¨ sôy retrouver. Mais cela fait maintenant cinq semaines quôil dure et, 

même si les choses restent complexes surtout localement, deux tendances qui existent en son sein 

depuis lôorigine commencent ¨ se d®gager.  

 

la permanence de la députée LREM à Saint-Nazaire repeinte en jaune, avec des revendications sans 

ambiguïtés. 

Dôune part, on entend des gilets jaunes qui r®clament plus de justice sociale, qui d®noncent 

lôexploitation, la mis¯re, qui parlent de bien commun, de d®fense des services publics, 

dôenvironnement m°me, et qui le revendiquent pour toutes et tous, quel que soit leur origine. Ce 

sont pour lôessentiel des travailleurs pauvres, de petits employ®s, des ouvriers. Ces gilets jaunes 

sont souvent rejoints par des syndicalistes, des militant.es de la gauche anticapitaliste ; la brochure 

de Syllepses a publié leurs nombreux appels et textes de revendication. Ce sont celles et ceux qui, à 

Paris, se sont retrouvé.es nassé.es à Saint-Lazare hieré 

Mais, dôautre part, il y a les gilets jaunes qui, avant toute chose, se plaignent de la ç pression 

fiscale » exercée sur les artisans, les petits commerçants, les petits patrons, qui revendiquent de 

pouvoir ñjouir du fruit de leur travail » en toute liberté, qui réclament la mise en place de 

r®f®rendums dôinitiative citoyenne, tout en revendiquant leur ç apolitisme èé Ce sont ces gilets 

jaunes qui dominent sur les réseaux sociaux, qui sont invités à la télé. Ce sont les gilets jaunes qui 

http://lahorde.samizdat.net/wp-content/uploads/2018/12/permanence-st-nazaire.jpeg
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se sont, en masse, rassemblés à Opéra, pour écouter une allocution de leurs représentants, Priscilla 

Ludosky, qui est ¨ lôorigine de la premi¯re pétition contre la hausse du prix des carburants, et 

Maxime Nicolle, alias Fly Rider, un youtubeur populaire qui ne répugne pas au complotisme. 

 

Les porte-parole des Gilets jaunes à Opéra , samedi 15 décembre 2018. 

é avec des points de convergence 

Ces deux tendances se retrouvent malgré tout dans une détestation du pouvoir en place en général et 

du président en particulier, une volonté de reprendre ses affaires en main, un sentiment de dignité 

retrouv®e. On peut noter ®galement quôen dehors du gilet jaune, le mouvement, toutes tendances 

confondues, nôest pas tr¯s inventif, et peine ¨ cr®er ses propres codes : côest le plus souvent le 

drapeau français qui flotte sur les ronds-points, et la Marseillaise qui fait office de chant de révolte, 

dôunion, et peut-être aussi de victoire (la coupe du monde est passée par là !). Ils représentent les 

plus petits dénominateurs communs aux gilets jaunes ; mais il nous faut quand même questionner 

cette référence aux symboles nationaux, cette fierté nationale assumée, surtout dans un mouvement 

qui se construit aussi dans une opposition ¨ lôEtaté 

Par ailleurs, il est vrai aussi que les éléments les plus déterminés des deux tendances peuvent 

sporadiquement se retrouver dans lô®meute, situation confuse par nature, et dans ce cadre agir de 

concert. On veut bien entendre aussi que les gens peuvent légitimement descendre dans la rue sans 

d®fendre dôid®es pr®cises, sans orientation id®ologique claire, simplement anim®.es par la volont® 

dôen d®coudre face ¨ un pouvoir m®prisant et agressif. 

Une répression toujours plus forte 

Car face ¨ ce mouvement h®t®roclite, la r®pression de la part de lô£tat a ®t® particuli¯rement brutale 

: des centaines de blessé-e-s, des milliers dôinterpel®.es et de gard®.es ¨ vueé Ce nôest certes pas 

une surprise. Les quartiers populaires la subissent depuis longtemps, tandis que du côté des 

mouvements sociaux, le mouvement anti-CPE en 2006 lôavait annonc®, cette strat®gie de la terreur 

http://lahorde.samizdat.net/wp-content/uploads/2018/12/gilets-jaunes-opera-15122018-min.png
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polici¯re sôest plus encore affirm®e dans la lutte contre la loi El-Khomri et ¨ lôencontre des 

mouvements lycéens de ces dernières années. 

Mais en un mois, force est de constater quôelle sôest d®sormais banalis®e. Personne nôy a ®chapp®, 

que ce soit à un rond-point dôune petite ville, aux contr¹les avant les mobilisations, aux p®ages ou 

dans les gares. LôEtat, m°me apr¯s un changement de t°te ¨ lôex®cutif, continue ainsi dans sa 

nouvelle strat®gie de maintien de lôordre, qui consiste ¨ d®courager les gens de venir sôexprimer en 

leur faisant peur et mal. Lôusage du flash-ball en manifestation est devenu banal pour les forces 

r®pressives de lôEtat, comme celle de viser pour blesser et mutiler. Nôoublions pas les diff®rents 

types de grenades utilis®es lanc®es en direction de regroupement de manifestants, afin que lôengin 

au moment de la déflagration fasse un maximum de dégâts. 

 

Le maintien de lôordre est pass® de la gestion de foule ¨ une vision militaris®e des ®v®nements, avec 

lôutilisation dô®quipement dont la finalit® nôest pas de repousser les manifestants, mais de blesser 

physiquement. À ce jeu-là on se demande à qui profite le crime. Même si quelques-uns ¨ lôextr°me 

droite d®noncent cette r®pression, beaucoup r°vent dôun ç ordre » tel celui mis en place 

aujourdôhuié 

Lôextr°me droite dans la rue 

Pour reprendre une analyse développée dans un texte publié sur Lundi matin 

(https://lundi.am/Maidan-1667) il y a quelques jours, et qui faisait le parallèle entre la situation 

actuelle en France et les rassemblements de Maïdan en Ukraine en 2014, nous sommes conscients 

que « la présence de lôextr°me droite [dans la rue] ne signifie pas son hégémonie. » Autrement dit, 

pour que les choses soient tout à fait clair, nous ne pensons pas, et nôavons jamais pens®, que 

lôextr°me droite ®tait ¨ la manîuvre dans ce mouvement, que les gilets jaunes ®taient manipul®s par 

http://lahorde.samizdat.net/wp-content/uploads/2018/11/resister-n-est-pas-un-crime.png
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des formations nationalistes. Mais ce nôest pas non plus par hasard si des groupes et des 

personnalités dôextr°me droite sôy sont d¯s le d®part associ®s, contrairement, par exemple, au 

mouvement contre la loi Travail en 2016-2017. 

D¯s les premi¯res manifestations parisiennes, lôextr°me droite a point® son nez, de diff®rentes 

façons. Souvent de façon individuelle, des militants et quelques responsables nationalistes ont enfilé 

un gilet jaune et se sont m°l®s aux manifs ou aux blocages le temps dôun selfie post® aussit¹t sur les 

réseaux sociaux : Génération identitaire, Dissidence française, Parti de la France, Civitas, Bastion 

social, les militants de ces groupuscules ont ainsi pu ¨ moindre frais se sentir enfin faire partie dôun 

mouvement social « du peuple ». Des nationalistes russes et des fascistes italiens de Casapound ont 

aussi fait des apparitionsé 

 

Des catholiques intégristes de Civitas, en haut, aux abrutis du GUD, en bas, tout le petit monde de 

lôextr°me droite radicale ®tait de sortieé 

Il y a également des groupes affinitaires de militants plus ou moins jeunes, de différentes 

formations, qui se sont organisés soit pour tenter de prendre la tête des gilets jaunes, comme on lôa 

montré ici, soit dans le but dôaller ¨ lôaffrontement, ¨ la fois avec la police et avec tout ce qui 

pourrait être identifié comme « de gauche è : côest le cas des Zouaves Paris, compos®s dôanciens du 

GUD, et de fa­on al®atoire de membres de G®n®ration Identitaire, de lôAction fran­aise et de 

supporters de foot dôextr°me droite. 

http://lahorde.samizdat.net/2018/11/22/paris-des-antisemites-sous-les-gilets-jaunes/
http://lahorde.samizdat.net/2018/11/22/paris-des-antisemites-sous-les-gilets-jaunes/
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Les Zouaves parisiens en gilets jaunes. 

Enfin, mais cela a été plus rare, certaines formations nationalistes ont tenté des apparitions 

politiques revendiqu®es : côest le cas en particulier de lôAction Fran­aise, le samedi 1er d®cembre 

devant la bourse de Paris, ou encore à Bordeaux ou Toulouse. Avec comme slogan « Aujourdôhui 

lôanarchie, demain la monarchie ! » ses militants se sont pas mal agités ces derniers jours, en faisant 

plusieurs actions symboliques. À Lyon, Génération identitaire a réussi à mettre sa banderole en tête 

de cortège la semaine dernière, et ce week-end, cô®tait au tour du Bastion Social et du groupe la 

Montagne (dirigé par David Berton, ex-FN) à Chambéry, sans que personne nôait tenté de les virer 

de la manifé 

https://www.youtube.com/watch?v=4c-qYoflv00
https://www.youtube.com/watch?v=4c-qYoflv00
http://lahorde.samizdat.net/wp-content/uploads/2018/12/Casual-min.jpg
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Le Bastion social en tête de manif des Gilets jaunes à Chambéry. 

Certains militants dôextr°me droite ont m°me tent® de sôauto-proclamer porte-parole des gilets 

jaunes, comme Patrick Bunel, par exemple, un ancien du DPS, a voulu le faire à Caen. La plupart 

dôentre eux ont assez rapidement ®t® d®masqu®s, mais parfois la proximit® avec lôextr°me droite ne 

pose finalement pas plus de problème que ça, comme dans le cas de Benjamin Cauchy. Le 

Rassemblement national de Marine Le Pen, quant à lui, est resté discret, sachant que tout vient à 

point à qui sait attendre. 

 

http://lahorde.samizdat.net/wp-content/uploads/2018/12/Bastion-social-gilets-jaunes-chambery.png
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Mais finalement, la faiblesse organisationnelle et militante des mouvements dôextr°me droite en 

France, leurs profondes divisions et lôabsence de leadership incontest®, et la n®cessit® pour eux de 

se ranger derrière sinon un leader, au moins une figure à suivre (alors que les gilets jaunes forment 

un mouvement horizontal), tout cela rend la pr®sence effective de lôextr°me droite parmi les gilets 

jaunes assez anecdotique. On est pour lôinstant tr¯s loin en tout cas de ce quôon avait pu observer en 

janvier 2014, avec « Jour de Colère », où des « bonnets rouges » avaient tranquillement défilé dans 

Paris aux côtés de Civitas, du GUD et des soutiens de Dieudonné, qui menaient la danseé Ce 

précédent ne doit cependant pas être oublié. 

 

Des Bonnets rouges (et m°me un gilet jaune, d®j¨ !), ¨ la manif dôextr°me droite de janvier 2014, 

aux c¹t®s du GUD, de Civitas et de Dieudonn®é 

Lôextr°me droite dans les t°tes 

Tout au long du mouvement, des gilets jaunes antifascistes et des antifascistes portant des gilets 

jaunes se sont oppos®.es physiquement ¨ la pr®sence des militants dôextr°me droite, souvent avec 

succ¯s : ne pas laisser le mouvement ¨ lôextr°me droite ®tait une première nécessité, et il fallait bien 

pour cela investir le mouvement des gilets jaunes, plut¹t que le condamner dôembl®e comme un 

mouvement r®actionnaire dont il nôy aurait rien ¨ tirer. Malgr® tout, les id®es qui traversent ce 

mouvement nôinvitent pas ¨ beaucoup dôoptimisme sur ce qui pourrait en sortir. Lôextr°me droite, 

elle aussi, sent bien que le mouvement des gilets jaunes, de par ses origines et sa nature, lui offre de 

nombreuses opportunit®s. Et côest bien le probl¯meé 

http://lahorde.samizdat.net/2014/01/26/jour-de-colere-bondieuseries-et-dieudonneries/
http://lahorde.samizdat.net/wp-content/uploads/2014/01/JdC1.jpeg
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Vus à Paris (photos : Serge dôIgnazio) 

La concentration des critiques (légitimes, cela va sans dire) sur la seule personne du président de la 

République, le slogan « Macron démission » étant sûrement le plus consensuel du mouvement, est 

d®j¨ une aubaine ®lectorale pour lôextr°me droite. Est-il vraiment n®cessaire de rappeler quôen mai 

2017, côest Marine Le Pen qui incarnait lôopposition au futur pr®sident honni ? Le Rassemblement 

national lôa bien compris : ç Ne cassez pas, vous pouvez vous exprimer autrement, il y a des 

élections bient¹té Macron ne pourra pas ®viter une dissolution, ce nôest pas possible ! » déclarait 

ainsi le 3 décembre dernier Ludovic Marchetti, délégué départemental dans le Loiret.. On pourrait 

nous r®pondre que les gilets jaunes est un mouvement dôabstentionnistes, mais il y a quand m°me 7 

millions de Français qui ont voté FN au premier tour, et 10 millions au second. Certains lôont fait 

car était pour eux un vote protestataire et non de conviction, mais on ne nous fera pas croire que la 

majorit® dôentre eux ne sont pas gilets jaunes aujourdôhui. Or en cas dô®lections anticip®es, la 

plupart des sondages cr®ditent la droite et lôextr°me droite de pr¯s de 45% des suffragesé 

Lôapolitisme, le meilleur alli® de lôextr°me droite 

Quoiquôil en soit, lôapolitisme revendiqu®, la volont® dô°tre ç ni de droite ni de gauche », la 

d®nonciation de lôopposition entre un « peuple » et une « élite » et les théories du complot qui 

parfois en découlent, la méfiance généralisée envers les médias sont bien présents au sein des gilets 

jaunes, et autant de points dôancrage pour lôextr°me droite, qui laboure ces th®matiques depuis bien 

longtemps. 

Lôopposition dôun centre (le ç syst¯me è) et dôune p®riph®rie (tous les courants qui les combattent 

quelques soient leurs divergences idéologiques) était déjà une idée déjà présente au sein du courant 

nationaliste-révolutionnaire, mais cette id®e conna´t aujourdôhui une nouvelle vitalit®, beaucoup 

oubliant au passage que les ennemis de nos ennemis ne sont pas forcément nos amis (contrairement 

à ce que prétend Eric Hazan). Côest donc sans surprise quôon voit ressurgir des personnalit®s 

comme Étienne Chouard, qui refuse de reconnaitre le danger que repr®sente lôextr°me droite parce 

que cela rentre en contradiction avec son projet de démocratie intégrale. De même, présenter le 

https://www.francebleu.fr/infos/politique/ludovic-marchetti-delegue-departemental-du-rn-dans-le-loiret-macron-n-echappera-pas-a-la-dissolution-1543850043
https://www.francebleu.fr/infos/politique/ludovic-marchetti-delegue-departemental-du-rn-dans-le-loiret-macron-n-echappera-pas-a-la-dissolution-1543850043
https://www.mediapart.fr/journal/culture-idees/071218/eric-hazan-paris-n-est-pas-un-acteur-mais-un-champ-de-bataille?onglet=full
https://www.mediapart.fr/journal/culture-idees/071218/eric-hazan-paris-n-est-pas-un-acteur-mais-un-champ-de-bataille?onglet=full
http://lahorde.samizdat.net/2017/04/04/dire-non-au-confusionnisme-detienne-chouard/
http://lahorde.samizdat.net/wp-content/uploads/2018/12/20181208-slogans-gilets-jaunes-min.png
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r®f®rendum dôinitiative citoyenne (RIC) comme la solution miracle ¨ tous les problèmes est en soi 

un problème. 

 

[Photo : Boris Horvat] 

De même, refuser de considérer comme un problème le nationalisme assumé des gilets jaunes à 

travers à la fois des symboles et une façon de se définir (« les Français è) est dôautant plus 

dangereux que, en particulier sur les réseaux sociaux, cette identité nationale est non seulement 

interclassiste, mais ®galement construite contre un cosmopolitisme associ® dans lôesprit des gens au 

capitalisme sans fronti¯re. Or côest justement ce que lôextr°me droite d®fend, comme Civitas qui 

appelle à « lôunion sacr®e contre lôennemi commun du peuple : les représentants du système 

mondialiste et cosmopolite. »  

Le point de départ même du mouvement, la dénonciation des taxes sur le carburant, rejoint deux 

luttes dans lesquelles la l®gitimit® de lôextr°me droite est incontestable : la lutte contre la fiscalité et 

la défense des automobilistes. De la Ligue des Contribuables des années 1980 en passant par le 

Mouvement Anti-Radar des ann®es 2010, ce sont toute une myriade dôassociations, souvent ultra-

libérales et toujours dirig®es par de vieilles t°tes de lôextr°me droite, qui d®noncent le ç trop 

dôimp¹ts è et lôentrave ¨ la ç liberté de circuler ». Le Rassemblement National, y compris au temps 

o½ il sôappelait Front national, a toujours caress® les automobilistes dans le sens du poil, dénoncé la 

« pression fiscale è et pr¹n® un d®sengagement de lô£tat. Dans ce sens, si les gilets jaunes se 

contentent dô°tre un mouvement de grogne contre lôEtat, dont le principal souci est le maintien dôun 

certain style de vie à travers la défense du pouvoir dôachat, quoi quôil en co¾te ¨ la plan¯te, bref, si 

lôindividualisme et la d®fense des int®r°ts particuliers lôemportent sur la justice sociale et le bien 

commun, lôextr°me droite saura apporter des solutions s®duisantes. 

https://exploitesenerves.noblogs.org/le-r-i-c-cest-magique/
https://exploitesenerves.noblogs.org/le-r-i-c-cest-magique/
http://lahorde.samizdat.net/wp-content/uploads/2018/12/qu-est-ce-que-le-ric-tant-reclame-par-les-gilets-jaunes.jpg
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Une revendication qui reste encore tr¯s minoritaire chez les gilets jaunesé 

On peut ®galement souligner que ces revendications interclassistes sont le fruit dôalliances contre-

révolutionnaires, tout particulièrement en ce qui concerne celle des ouvriers et des patrons. Il est 

vrai quôon peut se contenter de les comprendre comme le r®sultat dôune strat®gie opportuniste. Mais 

nô®tant pas, ou peu, repr®sentative des rapports sociaux ¨ lôîuvre dans notre pays, cette strat®gie ne 

peut être porteuse de perspectives enthousiasmantes pour le camp r®volutionnaireé 

La question des migrants comme ligne de fracture 

Enfin, il est frappant de voir que les migrants sont pour le moment les grands absents des 

mouvements « insurrectionnels » des derniers week-ends, pas seulement en tant que personnes, 

mais dans les slogans, sauf parfois pour les dénoncer, heureusement à la marge. Même chose pour 

les précaires, les chômeurs et les habitant.es des quartiers populaires dans une moindre mesure, car 

certains se sont fort heureusement invités dans le mouvement, pour mettre en avant que les 

difficultés des uns sont aussi celle des autres. Mais en attendant, nombre de gilets jaunes défilaient 

en continuant à dénoncer les « assistés è de la soci®t®é  

Si les valeurs portées par le mouvement des gilets jaunes ®taient clairement lô®galit® et la solidarit®, 

le rejet des migrants ne pourrait plus fonctionner. Or, cette semaine, la cyber-mobilisation dôune 

grande partie des gilets jaunes sur les réseaux sociaux autour « du pacte de Marrakech » a mis en 

lumière une vision complotiste de ce pacte « secret » et une perception de la présence des migrants 

comme un coût pour la société, un impôt supplémentaire. 

http://lahorde.samizdat.net/wp-content/uploads/2018/12/62290.HR_.jpg
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Le 20 novembre, six migrants cachés dans un camion-citerne sont dénoncés par des gilets jaunes à 

un barrage situé à Flixecourt, dans la Somme. 

De la même manière, certaines des revendications présentes dans le document diffusé aux médias 

par les Gilets Jaunes le 29 novembre dernier ont de quoi nous inquiéter : « Que les déboutés du 

droit dôasile soient reconduits dans leur pays dôorigine », « Quôune r®elle politique dôint®gration soit 

mise en îuvre », « Que les causes des migrations forcées soient traitées èé Une certaine 

bienveillance y côtoie la xénophobie ordinaire en toute ambiguïté. 

Aussi, le point de rupture au sein des gilets jaunes, et aussi avec une partie des forces 

anticapitalistes et antifascistes, sera certainement sur cette question. 

La Hor de 

 

http://lahorde.samizdat.net/wp-content/uploads/2018/12/somme-gilets-jaunes-migrants.jpg

